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EXPLICATION 
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SIGNAUX  DE  NUIT 

C  E  s  Signaux  font  numéraires ,  c’eft-à-dire  que  chacun  repré¬ 
fente  un  nombre  exprime  par  des  feux  ,  des  fufees  ,  des  coups  de  ca¬ 
non  ,  ou  par  la  différente  combinaifon  de  ces  trois  chpfes.  En  cher¬ 
chant  ce  nombre  dans  le  cahier  des  Signaux  ,  on  trouve  le  fignal  qui 
vient  d’être  fait. 

1  Feu  repréfente  le  nombre  .  .  .  •  i  >  &  par  confequent  le  fignal  I* 

2  Feux  repréfentent  U  nombre  .  .  •  2  >  &  par  confequent  lefignal  2» 

3  F  eux  reprefentent  le  nombre  .  .  •  3  »  &  par  confequent  lefignal  3. 

4  Feux  repréfent.  le  nombre  .  .  .  4,  &  par  confequent  lefignal  4. 

Des  fufées  repréfent.  le  nombre  .  .  .5,  &  par  confequent  lefignal  5. 

1  Coup  de  canon  repréfente  le  nombre  10,  &  par  confequent  lefignal  io» 

2  coups  de  canon  reprefentent  le  nombre  20  ,  &  par  confequent  lefignal  20. 

3  coups  de  Q'ànonrepréfentent  le  nombre  ^  &  par  confequent  le  fignal  30, 

4  coups  de  canon  repréf entent  le  nombre  40,  &  par  confequent  le  fignal  40» 

5  coups  de  canon  repréfenttnt  le  nombre  50 ,  &  par  confequent  lefignal  50, 

Les  nombres  intermédiaires  entre  5  &  10,  feront  repréfentés  par 
la  combinaifon  des  feux  &  des  fufées;  c’efl-à-dire, 

1  Feu  &  des  fufées  repréf  entent  le  nombre  6,  &  par  confequent  le  fignal  6. 

2  feux  &  des  fufées  repréfentent  le  nombre  7,  &  par  confequent  le  fignal  7. 

3  feux  8>C  des  fuîtes  repréfentent  le  nombre  8,  &  par  confequent  le  fignal  8. 

4  feux  &  des  fufézsrepréfentent  le  nombre  y,  &  par  confequent  le  fignal  9. 

On  a  vu  qu’un  coup  de  canon  repréfentoit  le  fignal  10 9  ainfi  les 
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nombres  intermédiaires  entre  10  &  10  ,  10  &  3°>  3°  &  4°>  4°  &  5°> 
feront  repréfentés  par  îa  combinaifon. 

Des  coups  de  canon  &c  des  feux, 

Des  coups  de  canon  &  des  fufées  , 

Des  coups  de  canon  ,  des  feux  &c  des  fufées. 

Ccfi-à-dirc. 

,  coup  de  canon  &  i  feu  repréf.  k  nombre  1 1,  & P^conflj.  le  fignal  il. 

I  coup  de  canon &i  feux  reprej.  k  nombre  il,  6- con^ï- le  fignal  1 2. 
i  coup  de  canon  &  3  feux  repréf.  k  nombre  13,  &  par  confeq. le  fignal  13. 

1  coup  de  canon  &  4  feux  repréf.  k  nomhe  1 4,  &  par  confeq.  le  figna  1 4. 

1  coup  de  can.&làes{u{éesrepréf.knomb.  15,  &■  par  confeq.  le  figna  5. 

1  coup  decan.  1  feu,desfitfées«p.&no/«i-t6,  &  par  confeq.  lefignal  16. 

I  coup  de  can.  3.  feux, des  fufées«7>.  k nomb.vq,  &  par  confeq. \e  figna  17. 

1  coup  de  can.  3  feux,  des  fuféesrep.  le  nomb.  18,  &par  confeq.  lefignal  18. 
î  coup  de  can.  4  feux,  dés  fufées  rep.  k  nomb.  1 9  &  par  confeq.  le  fignal  .9. 

O  N  a  vu  due  deux  coups  de  canon  repréfentoient  le  nombre  io  , 
car  conséquent  la  même  combinaifon  de  feux  ,  de  fufees  ju  on  vient 
dïxpHquer  pour  fignaler  depuis  .o  ,  jufqu’à  .9,  fera  la  meme  pour  fi- 
vhale  depuis  ao,jufqu’à  a? i  avec  la  feule  différence  ,  qu’au  lieu  d un 
fôup  de  cmron  il  L  feratoujours  tiré  deux  pour  expnmer  deux  dut- 

"Ta  maniéré  de  fignaler  depuis  30  jufqu’à  39,  fera  encore  la  même 
Ire:  frnv  &  les  fufées  combinées,  que  depuis  io  julqu  à  19  ,  avec 
Fa°feuleS  différence  qu’au  lieu  d’un  coup  de  canon,  il  en  fera  toujours 
tiré  trois  pour  exorimer  trois  dixaines  ;  &  arnfi  en  augmentant  d  un 
coup  decar.on  pai  dixaine,  on  fignalera  jufqu’a  59  ,  qui  ferait  expri¬ 
mé  par  cinq  coups  de  canon  ,  des  fufées  &  quatre  feux. 

Qbfcrvations  fur  les  Signaux  de  feux. 

O  N  vient  de  voir  que  les  feux  exprimentles  unités  depuis  1  jufqu’à 
4  •  il  ne  peut  donc  jamais  y  en  avoir  que  4  d’employés ,  pui  que  le  nom¬ 
bre  5  e&  exprimé  par  des  fufées.  Auffi  eft-ce  le  nomt>re  fenl  de  ces  feux 
qui  en  fait  lî  lignification ,  &  jamais  la  place  ou  ils  eft 

abfolument  aufehoix  du  Général  qmen. conférence  obfei vera  le  ne 
les  placer  que  dans  les  endroits  ou  il  jugera  qu  ils  peuvent  etre  le  pu 
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tion  •  ils  obferveront  de  les  mettre  par  préférence  à  des  places i  d  otuis 
puiffènt  être  le  mieux  &  le  plus  promptement  apperçus  de  lEfcaüre, 

re^ri^qRÿ^r^ont  faire  ce  même  fignal  de 

c  et  T  EP  fa  on  de  filnaler  aura  lieu,  foit  que  ce  foit  des  Signaux 
defeux  feuls  que  l’on  Me ,  ou  de  feux  combines  avec  des  fulees  & 
des  coups  de  canon. 

Obfervations  fur  les  Signaux  des  fufées. 

O  N  vient  de  voir  que  des  fufées  expriment  le  nombre  5.  On  a  dit 
des  fufées  fans  en  déterminer  le  nombre  ,  parce  qu  effeaivemem, 
f fire  ,  ,  ,l4,tou  plus  ou  en  le  buvant ,  le  nom¬ 

bre  ou  la  manière  de’les  tirer  ne  changera  rien  à  la  fignification  duSi- 
onal ,  qui  ne  voudrajamais  exprimer  que  le  nombre  5.  . 

6  P  AP  cette  méthode  on  obvie  à  l’inconvénient  des  fufees ,  qui  cre¬ 
vant  ou  ne  s'élevant  pas  ,  laiffent  les  Vaiffeaux ,  quand  c’eft  le  nombre 
qui  détermine  l’efpece  du  Signal,  dans  l’mdecifion  de  favou  fi  cehes-ià 
doivent  être  comptées  ou  non.  Ici  on  ne  peut  pas  tomber  dans  cet- 
te  incertitude  dangereufe  ;  il  fuffit  que  le  General  &c  les  Répétions 
tlem  des  fufées  Jour  que  l’on  foit  fur  qu’ils  ont  voulu  exprimer  le 

“cette  façon  de  fignaler  le  nombre  5  par  une  quantité  indéter¬ 
minée  de  fufées  ,  aura  toujours  lieu  ,  foit  que  ce  foit  ce  fignal  feu! 
qu’on  fafl'e  ,  foit  qu’il  foit  combiné  avec  des  feux  Si  des  coups  de  ca- 
non  ,  pour  exprimèr  les  autres  nombres. 

Obfervations fur  les  Signaux  de  coups  de  canon . 

On  a  vu  que  les  coups  de  canon  expriment  les  dixaines ,  c’efra- 
dire  que  chaque  coup  de  canon  en  exprime  une  ;  amii  un  coup  de 
^  A  1 J 
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canon  repréfente  le  nombre  io  ;  deux  coups  de  canon,  le  nombre  20,6c 
ainfi  jufqu’à  50  qui  efl  exprimé  par  cinq  coups' de  canon.  Le  Général 
&  les  Répétiteurs  auront  attention  de  ne  les  tirer  dans  les  Signaux  où 
il  y  aura  des  fiifées  6c  des  feux,  qu 'après  que  ces  premiers  Signaux 
auront  été  faits.  ° 

Quoique  ces  Signaux  foient  numéraires  ,  on  peut  s’en  fer- 
vir  fous  une  autre  acception,  c’efl-à-dire  les  chercher  dans  le  cahier 
comme  on  les  y  cherchoit  par  l’autre  méthode  :  ils  y  ont  été  par  confé- 
quent  mis  dans  un  arrangement  fufceptible  des  deuxmanieres.  Si  on  veut 
fe  fervir  de  celle  du  numéraire ,  on  trouvera  à  côté  de  chaque  article 
le  nombre  qui  en  défigne  le  Signal;  fi  l’on  veut  prendre  l’autre  mé¬ 
thode  ,  on  trouvera  à  la  marge,  à  côté  de  l’explication  du  Signal,  la 
quantité  de  feux ,  de  fitfées  6c  de  coups  de  canon  qui  le  défignent ,  6c 
alors  l'on  n’aura  plus  befoin  de  faire  attention  au  numéro  de  l’arti¬ 
cle. 

C’est  afin  qu’en  confervant  cette  ancienne  pratique,  on  puif- 
fe  auffi  fe  fervir  de  la  nouvelle ,  qu’on  n’a  pas  obfervé  de  ranger 
les^  Signaux  comme  ils  devroient  l’être  pour  avoir  une  forte  de  fuite,  ce 
qui  fait  que  l’ordre  progreflif  de  leurs  mouvemens  efl  abfolument  dé¬ 
rangé  ;  l’on  a  été  forcé  de  n’avoir  ainfi  nul  égard  à  leur  ordre  natu¬ 
rel,  afin  que  les  numéros  fe  fuiviffent,  parce  qu’un  tel  mouvement  ayant 
befoin  d’un  fignal  plus  ou  moins  diflingué  par  des  feux  ,  ou  des  coups 
de  canon  ,  ou  devant  être  néceffairem  ent  fort  différent  d’un  autre,  pour 
ne  pouvoir  jamais  fe  confondre,  la  façon  de  les  compofer,  a  été  nécef- 
fairement  employée  félon  cette  attention  importante ,  6c  a  par  confé- 
quent  forcément  emporté  la  fignification  de  fon  numéraire. 

O  N  fent  bien  que  pour  claffer  enfuite  ces  numéraires  dans  l’ordre 
arithmétique,  les  matières  fe  font  trouvées  néceffairement  obligées  de 
fuivre  cet  ordre  ;  6c  qu’il  a  fallu  pour  cela  abandonner  celui  qui  leur 
étoit  le  plus  naturel.  Mais  ce  dérangement  ne  nuit  en  aucune  façon  à 
leur  clarté  ,  ni  à  l’ancienne  maniéré  de  chercher  les  fignaux,  &  il  a  l’a¬ 
vantage  de  conferver  la  liberté  de  fe  fervir  de  la  nouvelle  ,  dont  l’u- 
fage  efl  beaucoup  plus  prompt ,  puifque  une  fois  le  fignal  converti  en 
numéraire  par  un  calcul  tout  fimple  (  comme  il  a  été  expliqué  ci-def- 
fus  )  ^  fans  avoir  befoin  de  lire  tous  les  articles  ,  pour  y  chercher  tous 
les  détails  de  feux  ,  de  fufées,  6c  de  coups  de  canon  qui  compofent  le 
fignal,  on  n’a  qu’à  chercher  le  nombre  qu’ils  repréfentent ,  6c  l’on  tombe 
fur  le  champ  à  l’article  fignalé* 
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Article  premier • 

I  E  s  feux  ordinaires  que  le  Général,  les  Chefs  de  Divifions & 

fS  uniquement  que  pour  faire  diftinguer  les  Chefs,* marquer  la  rou- 

te  1 .1Een  eftde  même  des  feux  ordonnés  à  pouppe&fur  le  beauprépour 
tous  les  VaïffLux  de  l’Efcadre,  quand  elle  fait  quelque  grand  mou¬ 
vement  Si  que  le  Général  allume  auffi  dans  ce  cas-la.  Leur  ufage  n 
mTau:afin  que  les  Vaifl'eaux  fe  diflinguent  entr’eux  &  pmffent 
;  ‘  „  ‘  [üS  ft rement  de  leurs  manoeuvres ,  pour  éviter  les  abordag.s  » 
ces  feux  n’ajoutent  dans  aucune  occafion  à  la  ftgnification  d’un  ngnal 
quelconque. 

Z *  . 

Ou  AND  le  Général  portera  trois  feux  àpmtppe.leChef  delà  fécon¬ 
dé  Divifion  en  portera  deux;  lorfque  le  Général  ajoutera  a  ces  trou  feux 

hune  P;P&  k  Commandant  de  la  fécondé  Diyilion  ne  portera  plus  que 
deux  feux. 

s  I  le  Général  ne  porte  pas  de  feu  ,  tous  les  Vaifleaux  de  l’Efcadre 
auront  la  plus  grande  attention  de  n’en  laifler  voir  aucun:  tous  les  mux 
de  cuiûne  ou  autres  lumières  feront  éteints. 
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4. 

Les  Vaiffeaux  fe  tiendront  auffi  près  les  uns  des  autres  qu’il  fera 
poffible ,  afin  que  dans  le  cas  que  le  Général  change  de  route ,  ou  faffe 
plus  de  voile  fans  faire  de  lignai ,  ils  puilfent  s’en  appercevoir. 

5- 

Tous  les  Répétiteurs  auront  attention  ,  dans  les  Signaux  ou  il  y 
aura  des  fufées  &  des  coups  de  canon ,  de  mettre  ailes  d’intervalle 
entre  leurs  Signaux  &  ceux  du  Général  ,  pour  qu’ils  ne  puilfent  pas 
être  confondus  ,  &  ils  répéteront  toujours  par  rang  d’ancienneté. 

Les  coups  de  canon  feront  toujours  tirés  du  même  bord ,  afin  qu’il 
n’y  ait  aucune  différence  dans  le  fon. 

Les  Répétiteurs  obferveront  de  tirer  leurs  fufées  de  la  même  ma¬ 
niéré  &  dans  le  même  nombre  à  peu  près  que  le  Général,  afin  que  la 
façon  de  faire  le  Signal  foit  uniforme  autant  qu’il  fera  poffible.  Par  la 
même  raifon,  ils  placeront  leurs  feux  comme  ceux  du  Général ,  fi  toute 
fois  le  polie  qu’ils  occupent  dans  l’Efcadre ,  ne  leur  fait  pas  préférer  de 
les  mettre  à  une  autre  place  où  ils  feront  mieux  apperçus,"  ce  qui  eR 
une  raifon  déciiive. 

6. 

Les  Signaux  que  les  Vaiffeaux  pourront  faire  au  Général,  font  raf- 
femblés ,  fous  ce  titre,  après  ceux  du  Général  à  l’Efcadre;  &,ils  en 
different  effentiellément  en  ce  que  l’on  n’a  fuivi  pour  eux  que  . l’ancien¬ 
ne  méthode  qui  attache  la  lignification  des  feux  à  la  place  où  ils  font 
mis  ,  en  mêmetems  qu’au  nombre ,  &  qu’ils  ne  repréfentent  aucun  nu¬ 
méraire. 

Ces  deux  maniérés  différentes  de  faire  des  Signaux  ne  fauroient  ap¬ 
porter  aucune  confufion  dans  l’Efcadre  ,  parce  que  le  Général  ne  peut 
jamais  être  pris  pour  un  Vaiffeau  particulier,  fon  polie  &  fes  feux 
de  pouppe  le  diliinguent  toujours  de  la  façon  la  moins  équivoque  :  les 
Vaiffeaux  ne  peuvent  donc  jamais  fe  tromper  fur  celui  qui  fait  un  lignai, 
&  ils  ne  doivent  avoir  égard ,  pour  les  exécuter,  qu’à  ceux  que  le' Gé¬ 
néral  a  fait. 

7» 

Jam  ais  un  fignal  ne  commencera  à  être  exécuté ,  qu’après  qu’il 
aura  ete  répété  par  le  dernier  Répétiteur. 
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SIGNAUX  DE  NUIT 
X/I  VOILE  ET  A  L'ANCRE, 

SELON  U  ORDRE  NUMÉRAIRE. 


L  ]\/f  Arquer  à  un  Vaiffeau  de  ve-  Un  feu- 
nir  parler  au  Général. 

[j  Faire  venir  tous  les  Y aiffeaux  à  l’or-  Deax  feux; 
dre  à  bord  du  Général. 

<^p 

jj  Faire  lignai  de  chaffeaux  Vaiffeaux  Tro!s  km' 
qui  auront  ügnalés  des  voiles. 

Les  Vaiffeaux  continueront  la  chafi- 
fe  tant  quelle  ne  les  mettra  pas  dans  le 
ri/que  de  feféparerde  U Efcadre  ;  excep¬ 
té  que  le  Général  ne  la  leur  fit  ceffer  plu¬ 
tôt, ,  en faifant  le fignal  de  ralliement. 

I  Y.  Marquer  aux  Vaiffeaux  qui  au-  Q^trefeu*. 
ront  fait  des  fignaux  de  voiles ,  de  fond  ,  de 
terre  ,  d’incommodités ,  ou  qu  ils  font  ral¬ 
liés  ,  que  le  Général  a  apperçu  leur  fignal. 


,  r‘it:  ) 
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V.  Faire  celîer  le  combat  dans  toute 

'  occafion. 

VL  Donner  la  permifïion  à  un  Vaif- 
feau  de  relâcher. 

VIL  Faire  mettre  les  Bâtimens  à  rames 
à  la  mer,  ou  s’ils  étoient  à  la  mer  9  ordon¬ 
ner  qu’on  les  embarquât. 

VIII.  Faire  venir  toutes  les  chaloupes  à 
bord  du  Général. 

IX.  Faire  venir  les  chaloupes  armées 
à  bord  du  Général. 

X.  Envoyer  les  Bâtimens  à  rames  di¬ 
rectement  où  ils  peuvent  être  néceffaires. 

X  I.  Dans  quelqu  ordre  que  l’Efcadrefoit 
établie,  faire  faire  plus  de  voiles  aux  Vaif- 
féaux  de  la  tète. 

XII.  Faire  ferrer  le  petit  hunier ,  ou  s’il 
étoit  ferré  le  faire  mettre  dehors. 

XIII.  L’ Escadre  étant  fur  une  ligne  le 
Général  à  la  tête,s’il  veut  fe  mettre  au  centre. 


ANCRE . 
Des  Fuféei, 


Un  feu. 
Des  fufées 


Deux  feux. 
Des  fufées. 


Trois  feux. 
Des  fufées. 


Quatre  feuxJ 
Des  fufées. 


Un  coup  de 
canon.  - 


Un  feu. 

Un  coup  dô 
canon. 


Deux  feux; 
Un  coup  de 
canon. 


Trois  feux. 
Un  coup  de 
canon. 
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Signaux  be  nuit  a  la  vuii- 

O  u  le  Général  étant  au  centre  de  la 
ligne ,  s’il  veut  en  prendre  la  tête. 

Pendant  ces  mouvemens  cha¬ 
que  Vaiffeau.  allumera  un  feuàpouppe, 
qu’il  éteindra  quand  le  Gênerai  aura  pris 
Ton  pofie  ,  en  pajfant  toujours  au  vent  de 
la  colonne  ,  ou  de  la  ligne. 


X  I  v. 


X  V. 


L’Escadre  courant  vent  arriéré  §“ai'®ufp  de 
ou  largue,  ou  au  plus  près  les  amures  a  ba-  can0„. 
bord  ,  la  faire  venir  fur  ûnbord. 


Tous  les  Vaiffeaux  allumeront  un 
feu  à  pouppe  qu’ils  conj erreront  ,juj qu  a 
ce  que  le  Général  ait  ôté  fes  jeux  ex.ra- 
ordinaires  ,  qu’il  n’éteindra  ¥*¥*?*“ 
fera  rangé  à  la  nouvelle  route  quilveui 

faire. 


Faire  mettre  l’Efcadre  à  la  cape  à  fec  ^oup  d4 
les  amures  à  bâbord.  canon- 


Tous  les  V'aiftaux  allumeront  un 
feuàpouppe  ,  qu’ils  éteindront  quand  le 
Général  Ôtera  J  es  feux  extraordinaires. 


XVI.  Dans  toutes  occafions,  avertir  les  *Jjs  ‘mp 'de 
’ . ’  VailTeaux  de  faire  fervir.  canon- 


XVII.  Dans  quelqu  ordre  que  foit  l’Efca-,  Deu]I  feut* . 

D 
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dre,faire  faire  moins  de  voiles  aux  Vaifleaux 
de  la  tête. 


XVII 1.  Faire  mettre  f  Efcadre  à  la  cape  à 
la  grande  voile  ,  les  amures  à  bâbord. 

XIX.  À>  E  R  T  i  R  l’Efcadre  qu’on  va  relâ¬ 
cher. 

XX.  Dans  quelqu  ordre  que  foit  l’Efcadre, 
lui  faire  faire  plus  de  voiles. 

XXI.  Avertir  toute  l’Efcadre  de  faire 
braniebas ,  ou  de  remettre  les  branles. 


XXII.  Dans  quelqu  ordre  que  foit  l’Efcadre 
la  faire  virer  vent  devant  par  la  contre-mar¬ 
che. 

Tous  les  Vaijfeaux  allumeront  un 
feu  à  pouppe  ,  un  au  bâton  d'enfeigne  & 
un  furie  beaupré ,  qu'ils  n éteindront  que 
quand  le  Général  éteindra  fes  feux  extra¬ 
ordinaires . 

S  I  b  Efcadre  efl  fur  deux  colonnes , 
le  premier  Eaijfeau  de  la  colonne  du  vent, 
xn  virant  tirera  un  coup  de  canon ,  à  ce 
fignal  le  premier  Vaiffeau  de  la  colonne 
fous  le  vent  vire  racles  vaijfeaux  de  la  teie 
de  la  colonne  du  vent  auront  attention 


i  N  C  RE. 

Des  fufées. 
Un  coup  d« 
canon. 


Trois  feux: 
Des  fufées. 
Un  coup  de 
canon. 


Quatre  feux.' 
Des  fufées. 
Un  coup  de 
canon. 

Deux  coups 
de  canon. 


Un  feu.' 
Deux  coups 
de  canon. 


Deux  feux. 
Deux  coups 
de  canon* 
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de  diminuer  leur  voilure  après  avoir  vi¬ 
rés  ,  pour  donner  le  tems  à  ceux  de  la  tê¬ 
te  de  Vautre  colonne  de  venir  reprendre 
leur  pojle  par  le  travers  ,  fur  la  perpen¬ 
diculaire  de  la  nouvelle  route, 

S  1  VEfcadre  efi  fur  une  ligne  ,  le  pre¬ 
mier  Vaiffeau  en  virant  tirera  un  coup  de 
canon ,  tous  les  autres  viendront  virer  exac¬ 
tement  dans  Us  eaux  dé  leurs  Chefs  de 
files  &  le  dernier  Vaiffeau  en  virant  tire¬ 
ra  un  coup  de  canon ,  pour  avertir  que  le 
mouvement  ejl  achevé. 


XXIII.  Faire  mettre  l’Efcadre  à  la  cape  à  la 
mifaine  les  amures  à  bâbord. 


Trois  feux.' 
Deux  couj?ÿ 
de  canon. 


Tous  les  Vaiffeaux  allumeront  un 
feu  à  pouppe  &  un  fur  le  beaupré ,  qu'ils 
n  éteindront  que  quand  le  Général  otera 
fes  feux  extraordinaires, 

XXIV-  L’Escadre  courant  vent  arriéré  ou  Quatre  feux, 
largue,  ou  au  plus  près,  les  amures  à  ftri- 
bord  ?  la  faire  venir  fur  bâbord. 

Tous  les  Vaijfeaux  allumeront  un 
feu  à  pouppe  qu'ils  conferveront  jufqu’â 
ce  que  le  Général  ait  ôté  fes  feux  de  fi- 
gnal ,  qu'il  notera  que  quand  il  fer  a  rangé 
à  la  nouvelle  route  qu'il  veut  faire. 

Fai  re  mettre  fEfcadre  à  la  cape  à  Desfuf&s; 

Bij 


XXV. 


32. 
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fec  les  amures  à  ftribord. 


Deux  coups 
de  canon; 


TOUS  les  Vaiffeaux  allumeront  un 
feu  à  pouppe  &  un  fur  le,  beaupré  ,  qu  ils 
éteindront  quand  le  General  otera  f es  feux 
extraordinaires . 


XXVI.  Faire  prendre  un  ris  dans  les  huniers 
‘  à  tous  les  Vaiffeaux ,  où  s’il-  étoit  pris,  le 
faire  larguer. 

XXVII.  Faire  mettre  l’Efcadre  en  panne 
bâbord  amures. 

L  A  panne  fera  le  grand  hunier  fur  le 
mât . 


Un  feu. 

Des  fufées^ 
Deux  coups 
de  canon. 


Deux  feux. 
Des  Futées. 
Deux  coups 
de  canon. 


*  Trois  feux.’ 

X  XV 1 1 1.  Faire  'mettre  l’Efcadre  à  la  cape  à  la  gee‘ ““-p, 
grande  voile  ,  les  amures  à  ftribord.  de  canon. 

Tous  les  Vaiffeaux  allumeront  un 
feu  à  pouppe  &  un  fur  le  beaupré ,  quils 
éteindront  quand  le  Général  otera  fes  feux 
extraordinaires . 


XXIX  Avertir  toute  l’Efcadre  de  fe  te¬ 
nir  prête  à  appareiller. 


Quatre  feux. 
Des  fufées. 
Deux  coups 
de  canon. 


XXX.  Dans  quelqu’ordre  que  foit  FEfca-  Tr°îs  coup* 
dre ,  la  faire  donner  vent  devant  tout  en 
même  tems. 

Tous  les  Vaiffeaux  allumeront  un 
feu  à  pouppe ,  un  au  bâton  d'enfeigne  &  un 


Signa 


VX  DE  NUIT  A  LA  VOILE  ET  A  L’ANCRE. 

furie  beaupré, qu  ils  n’  éteindront  que  quand 
le  Général  ôtera  fes  feux  extraordinaires. 

A  PRÈS  le  dernier  coup  de  canon  du 
dernier  Répétiteur ,  le  Général  tirera  un 
coup  de  canon  qui  ne  fera  pas  répété,  alors 
les  Vaiffeaux  donnerontvent  devant  tous 
enfemble  ,  ceux  de  la  queue  vireront  f i  r- 
tout  fans  perdre  de  tems ,  &  apres  avoir 
virés,  les  Vaifj’eaux  fe  tiendront  a  l  egard 
les  uns  des  autres  parla  ligne  du  plus  près 
qu'ils  courroient  de  L'autre  bord i 


*3 


XXXI.  Faire  mettre  l’Efcadre  aux  baffes  Ç"0£u,C(>ups 
voiles ,  ou  fi  elle  y  étoit,  faire  éventer  les  de  canon, 
huniers  les  bas  ris  pris. 


XXXII.  Faire  lignai  au  VailTeau  le  plus  près 

d’un  VailTeau  incommodé,  de.  le  conter  ver  de  canon. 

&  de  le  fuivre. 

XXXIII.  Faire  prendreîe  bas  ris  dans  les  hu-  T™.* 

niers  à  tous  les  Yaifleaux  ,  ou  s’il  étoit  pris  de  canon, 
le  taire  larguer  en  confervant  le  premier  ris. 

XXXIV.  Faire  amariner  les  prifes  par  les  b  a- 

timens  chalTeurs.  de  canon. 

XXXV.  En  toute  occafion  lignai  de  ralliement,  fec^ps 

^  deean03* 

XXXVI.  Faire  mettre  toute.  i’Efcadre  à  la  üa 
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cape  à  la  mifaine ,  les  amures  à  ftribord. 

XXXVII.  L’Escadre  étant-aux  baffes  voiles, 
faire  mettre  le  grand  hunier  dehors  avec  le 
bas  ris  pris. 


XXXVIII.  Dans  quelqu  ordre  que  foitl’Efcadre, 
la  faire  pafTer  à  l’ordre  de  bataille. 

Tous  les  Vai/feaux  allumeront  un 
feu  à  pouppe ,  un  au  bâton  d enfeigne  ,  & 
un  fur  le  beaupré ,  quils  n  éteindront  que 
quand  le  Général  éteindra fes  feux  ext,  a- 
ordinaires  3  &  lorfque  le  mouvement  fera 
exécuté. 

S  i  rEf cadre  e/l  fur  une  ligne,  le  Gé¬ 
néral  à  la  tête ,  les  Vaijfeaux  qui  doivent 
être  de  lavant  à  lui  dans  l ordre  de  batail¬ 
le  ,  forceront  de  voiles  en  lui  pajfant  fous 
le  vent.  Le  Matelot  de  V arriéré  du  Géné¬ 
ral  &  le  re/le  de  la  queue ,  manœuvrera  de 
maniéré  à  lai  fer  au  Généralfon  pofle  au 
centre  ,  &  lorfquily  fera  rendu,  il  tirera 
un  coup  de  canon  qui  ne  fera  point  répé¬ 
té  ,  &  alors  la  voilure  fera  réglée  à  la  mi¬ 
faine  &  aux  deux  huniers ,  excepté  que  le 
Général  ne  fit  des  fignaux  pour  augmen¬ 
ter  ou  diminuer  la  voilure. 

S I  tEf cadre  efl  fur  deux  colonnes  , 
celle  de  fous  le  vent  mettra  en  panne ,  & 
celle  du  vent  continuera  fa  route  jufqu  à 
ce  qu’elle  ait  dépaffé  celle  de  fous  le  vent, 
alors  le  Chef  de  Divi/ion  de  cette  colon- 


ANCRÉ. 
Des  fufées. 
Trois  coups 
de  canon. 

Deux  feux. 
Des  fufées. 
Trois  coups 
de  canon. 


Trois  feux. 
Des  fufées. 
Trois  coups 
de  canon* 
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ne  tirera  un  coup  de  canon,  qui  ne  fera 
point  répète .  A  ce  coup  de  canon  tous  les 
y  ai  (féaux  de  cette  colonne  arriveront  fur 
la  perpendiculaire  de  la  route  ,  fe  tenant 
toujours  à  V égard  les  uns  des  autres  par 
la  ligne  d,u  plus  près  quils  tenoient  9  & 
courront  da?is  cet  ordre ,  jufqu  a  ce  qu  ils 
ay  entrais  la  colonne  de  fous  le  vent  par 
cette  ligne  du  plus  près,  alors  le  Chef  de 
Divifwn  de  cette  colonne  tirera  un  coup 
de  canon  qui  ne  fera  point  repéré ,  &  tous 
les  Vaijfeaux  revenant  en  meme  tems  au 
plus  près  du  vent,  formeront Tavant-Gar- 
de,  Alors  /’ arriéré  Garde  fera  fervir,&  la 
voilure  fera  réglée  à  la  mifaine  &  aux  deux 
huniers,  excepté  que  le  Gêner  al  ne  fit  des 
fignaux  pour  l augmenter  ou  pour  la  di¬ 
minuer, 

XXXIX.  Faire  fignal  à  toute  l’Efcadre  de  fe 

préparer  à  mouiller*  Trois  coups 

de  canon. 

Tous  les  V'aiffeaux  mettront  un 
fieu  à  pouppe  &  un  fur  le  beaupré  ,  en 
mouillant  ils  en  ajouteront  un  au  bâton 
dlenfeigne . 

A  U  moment  cii  le  General  voudra 
faire  mouiller ,  il  répétera  le  même  fignal, 

Y  T  Avertir  qu  on  a  découvert  des  Quatre  coups 

J-‘*  ^  de  canon. 

dangers. 

Les  Vai  féaux  particuliers  fieront 
le  même  fignal  en  pareilles  circonflances. 


X  L  I. 


X  LU 
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en  allumant  un  feu  à  pouppe. 

L  E  Général  ou  Us  V aiffeaux  qui  au¬ 
ront  fignolés  des  dangers  ,  feront  enfuite 
les  fignaux  pour  changer  de  route ,  rela¬ 
tivement  à  la  découverte  quils  auront 
faite. 

Faire  mettre  toute  l'Efcadre  en  £J^coaps 
panne  itribord  amures.  de  eai«>n. 

La  panne  fera  le  grand  hunier  fur  l& 
mat . 

Dans  quelqu’ordre  que foit  l’Efcadre,  ^e“r^0ru- 
la  faire  revirer  vent  arriéré  tout  en  meme  de <*anon. 
tems. 

Tous  les  Vaiffeaux  mettront  un 
un  feu  à  pouppe ,  un  au  bâton  d’enfeigne 
&  un  fur  le  beaupré,  qu’ils  éteindront 
lorfque  le  Général  ôtera  fes  feux  extra¬ 
ordinaires.  f  f 

U  fgual  du  dernier  Repetiteur , 
les  Vaiffeaux  arriveront  tous  enfemble 9 
Us  Vaiffeaux  de  V arriéré  revireront  fur 
tout  fans  perdre  de  tems  ,  &  après  avoir 
virés ,  tous  Us  Vaiffeaux  fe  tiendront 
entreux  par  la  ligne  du  plus  près  qu'ils 
courroient  de  l'autre  bord. 


III.  Pour  faire  fonder. 


Si  cette  ordre  regarde  toute  l’Efca¬ 
dre  ,  il  aura  été  précédé  du  fgnal  de  pan- 


Trcis  feux. 
Quatre  coups 
de  canon. 


ne 
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ne, ,  siln'avoit  pas  été  précédé  du  fignal 
de  panne ,  il  ne  regardera  que  le  Bâtiment 
qui  ejl en  avant  de  F Efcadre,  ou  celui  a  qui 
leGénèralen  aura  donnée  ordre  particulier . 

XL IV.  En  toute  occafion,  annullement  d’un  §““rt!oup» 
lignai  fait  précédemment.  «le  canon. 

«e?*' 

^  L  y.  £  toute  occafion  faire  commencer  le  Quatre  cou  s 
combat.  de  cancn‘ 

Tout  Vaffeau  en  combattant  met- 
tra  deux  f-ux  à  fon  bâton  <T enfdgne ,  & 
f,  les  ennemis  en  portent  deux ,  alors  les 
Tuffeaux  nen  porteront  quunJeuL 

x  L  V  I.  Dans  quslqn’ordrequefoitl’Efcadre, 

P  l'a’re  palier  à  l’ordre  de  maiche  lur  deux  QuatreCoup» 

colonnes.  de  “no,!- 

» 

Tous  les  Vai  (féaux  allumeront  un 
feu  à  pouppe  ,  un  au  bâton  d’enfeigne  & 
un  fur  le  beaupré  3  quils  n éteindront 
que  quand  le  mouvement  fera  execute  , 
b  quand  le  Général  aura  éteint  [es  jeux 
extraordinaires.  Si  F Efcadre  ejl  fans  or¬ 
dre  ,  les  colonnes  fe  formeront  le  plutôt 
pojfble  ,  la  colonne  du  Général  au  vent . 


L’Efcadre  étant  en  bataille. 

Vau  an  t -Garde  ira  à  peti- 


C 
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tes  voiles  en  ferrant  le  vent ,  &  F arriéré 
Garde  larguera  de  deux  rhumbs  de  vent 
en  faïfaîit  plus  de  voiles .  Quand  le  Vaif 
feau  de  la  tête  de  F  arriéré  Garde  fe  trou¬ 
vera  parla  perpendiculaire  de  la  route  du 

'  premier  Vaiffeau  qui  forme  la  colonne  du 

vent ,  le  Général  tirera  un  coup  de  canon 
qui  ne  fera  point  répété  ;  à  ce  fignal  toute 
la  colonne  reviendra  auvent.  L’ordre  étant 
ainfi  établi ,  la  voilure  fera  réglée  à  la  mi- 
faine  &  aux  deux  huniers ,  excepte  que  le 
Général  ne  fit  des  fignaux  pour  l  augmen¬ 
ter  ,  ou  pour  la  diminuer . 

X  L  V  I  I.  Dans  quelqu  ordre  que  foit  l’Efcadre, 

fi  le  Général  veut  lui  faire  changer  de  route ,  Quatre  coup* 
il  annoncera  par  ce  fignal  qu’il  va  indiquer  de  canon, 
l’aire  de  vent  où  il  va  gouverner. 


un 


Tous  les  Vaiffeaux  mettront 
feu  au  bâton  d’Enfeighe ,  &  un  fur  le 
beaupré .  Le  Général  fera  enfuite  un  des 
fignaux  d’aires  de  venttel  qu’ on  valesvoir 
plus  bas .  Au  dernier  coup  du  dernier  Ré¬ 
pétiteur ,  tous  les  Vaiffeaux  mettront  fuc- 
cejjivement  le  cap  a  l  aire  de  vent  in - 
diaué • 
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TABLEAU  D’ AIRES  DE  VENT 
PENDANT  LA  NUIT. 

La  Café  correfpondante  aux  feux  &  aux  coups  d<r  canon, 
contient  l’aire  de  vent  fignalé. 


Lorfque  le  Général  aura  à  fignaler  un  des  aires  de  vent 
oppol  és  à  ceux  qui  font  contenus  dans  le  tableau ,  d  tirera  des 
fufées  pour  indiquer  qu’il  faut  prendre  l’aire  oppofe  a  celui  qui 
efi  fignalé, 

[Quatre 
Trois  coups 


Un  feu. 


«•Deux  feux. 


Un  coup 
de  canon. 


Nord. 


N.’.N.E. 


de  canon. 


N.  E. 


N.  E.^E. 


1 


f Trois  feux. 


N.  N.  E. 


>  Quatre  feux  j  N.  E.  ~4  N . 


!E.  N.  E. 


Er;  N.  E. 


de  canon. 


Eft. 


E.  ^  S.  E. 


coups  de 
canon. 


S.  E. 


S.E.  î  S.  i 


E.  S.  E. 


S.  E.i  E. 


S.  S.  E.  1 


S.  S.E.1; 


-  JS  5»î  ii*£SÈ*2*âZ**à*  *A£*£b& 

Ci) 

Il  .  ■  ftv'y  A 


ao  Signaux  de  nuit  a  la  voile  et  a  l'ancre . 
XL  VIII.  Faire  virerrEfcadre  vent  arriéré  par  Trois  W. 

^  l>es  tulees. 

la  contre-marche.  Quatre  coups 

de  canon. 

Tous  les  Vaijfeaux  allumeront  un 
feu  à  pouppe  ,  un  au  bâton  d' Enfeigne  , 

&  un  fur  le  beaupré  ,  qu  ils  n'éteindront 
que  quand  le  Général  ôtera  Jes  feux  ex¬ 
traordinaires. 

S  I  VEfcadre  efl  fur  deux  colonnes , 
le  premier  Vaijfeau  de  la  colonne  fous  le 
vent  en  arrivant  tirera  un  coup  de  canon , 
à  ce  fignal  le  Vaijfeau  de  la  tête  de  la 
colonne  du  vent  arrivera.  Les  Vaijfeaux 
particuliers  arriveront fuccejfvement  dans 
les  eaux  de  leurs  Chefs  de  file;  les  V aif- 
féaux  de  latête  de  la  colonne  du  vent  après 
avoir  virés  feront  peu  de  voiles ,  pour  don¬ 
ner  le  tems  à  ceux  de  la  tête  de  la  colonne 
fous  le  vent ,  de  venir  reprendre  leur  pofle 
par  le  travers,  fur  la  perpendiculaire  de 
La  nouvelle  route. 

S  I  VEfcadre  eft  fur  une  ligne ,  le  pre¬ 
mier  Vaijfeau  tirera  un  cou$  de  canon  en 
arrivant, tous  les  Vaijfeaux  arriveront  fuc- 
cejfivement  dans  fes  eaux ,  &  le  dernier 
tirera  un  coup  de  canon  en  arrivant ,  pour 
avertir  que  le  mouvement  ejl  exécuté . 

XLÏX.  Faire  appareiller  tonte  fEfcadre,  §“*£*/*“*■ 
en  abattant  fur  bâbord.  Quatre  coup* 

de  canon. 

Tous  les  Vaijfeaux  allumeront 
un  feu  à  pouppe  &  un  fur  le  beaupré,  & 
en  abattant  ils  en  ajouteront  un  au  bâton 
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d'Enfeigne-,  ils  n  éteindront  ces  feux  que 
lof  que  le  Général  ôtera  fes  feux  extraor¬ 
dinaires ,  &  qu'il  fera  rangé  à  la  route 
qu'il  veut  faire . 

T  Faire  couper  les  cables ,  k  laiffer  Cinq  cuPs 

une  bouee  fur  le  coût  du  cable. 

LL  Faire  appareiller  toute  ffifcadre  en 

la  faifant  abattre  fur  (tribord.  de  canon. 

Tous  les  Vai (féaux  allumeront  un 
feu  à  pouppe  &  un  fur  le  beaupré  ^  & 
en  abattant  ils  en  ajouteront  un  au  bâton 
dEnfeigne  ;  ils  n'éteindront  ces  feux  que 
quand  le  Général  ôtera  fes  feux  extraor¬ 
dinaires  ,  &  qu'il  fera  rangé  à  la  route 
qu'il  veut  faire, 

L  I  I.  Faire  filer  les  cables  par  le  bout,  g?" 

en  lardant  une.  bouée  fur  te  bout  des  ca-  de  canon, 
blés. 
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M*U« 


SIGNAUX 
DES  VAISSEAUX  PARTICULIERS 
AU  GÉNÉRAL. 


SIGNAUX  A  L  A  N  C  R  E. 
ARTICLE  PREMIER. 


a> 


Vaiffeauchaf-  T  T  XT 

fant  fur  fes  an-  y/  N 
cres*  cres  ,  le  témoignera  en  mettant  un  feu  à  ton  d’Enfeîgne , 

r  \  r  la  ,,  r  .  un  fur  le  beau- 

pouppe,  un  feu  a  fon  bâton  denfeigne,  pré. 
un  fur  le  beaupré ,  &  tirera  des  coups  de  r  Des  coups  de 
fufil  jufqu’à  ce  quil  ait  fait  tête. 

I  I. 


-T  -rr  rr  r  r  UnfguàpOUp. 

Vaifleau  chauantfur  fes  an-  pe,un  f>u  au  bâ- 


fufils. 


Signal  général  U  n  Vaifleau  qui  aura  befoinde  fe-  Unfeuàpoup.- 
d  incommodité.  cours9  je  marquera  par  un  feu  à  poup-  beaupré611  fur  le 
pe ,  un  feu  fur  le  beaupré ,  &  des  coups  Des  coups  de 

de  canon.  canon* 

Befoin  d’an-  S’ i  l  a  befoin  d’ancre  à  jet,  il  mettra  Trois  feux  au 
creaiel-  trois  feux  au  bâton  denfeigne ,  k  tirera  D"ud/n^p® 


deux  coups  de  canon. 


de  canon. 


Befoin  de  grof-  S’  I  L  a  befoin  de  grofies  ancres  ,  il  Un  feu  au  baron 
t,  mettra  un  feu  à  fon  bâton  d’enfeigne,  fe^auxhaLbans 

deux  feux  à  fes  haubans  de  mifaine  k  ti-  demifaine. 

Trois  coups 
de  canon. 


rera  trois  coups  de  canon. 


Signaux 

Demander  la 
permiflion  d’a¬ 
mener  fes  mâts 
d’hune. 


Découverte 
de  voiles. 


des  Vaisseaux  P'Articuliers  au  Général .  ij 
S’ i  l  demande  la  permiflion  d’ame-  Un/eu  i 

„  \  ,  ai  que  tete  de  mat 

ner ,  il  mettra  un  feu  a  chaque  tete  de  d»hune. 
mât  d’hune. 

, 

S  I  le  Général  accorde  la  demande , 
il  fera  le  même  fignal  que  le  Vaiffeau  par-  grJ.  meme 
ticulier  aura  fait  lui-même. 


S’  I  L  ne  JUge  pas  à  propos  de  TaC-  Pour  refufer; 
corder ,  il  mettra  deux  feux  à  la  vergue  Ia 
de  mifaine.  faine. 

I  I  I. 


U  N  Vaiffeau  qui  découvrira  des  voi¬ 
les  ,  le  marquera  au  Général  par  un  feu 
au  bout  de  la  vergue  d’artimon ,  s’il  eft 
de  fon  avant ,  &  par  un  feu  au  bout  de 
la  vergue  de  mifaine,  s’il  eft  de  fon  ar¬ 
riéré. 

L  E  Général  mettra  un  feu  à  fon  bâ¬ 
ton  d’enfeigne  pour  marquer  qu’il  eft  at¬ 
tentif  au  fignal ,  alors  le  Vaiffeau  amène¬ 
ra  fon  feu  autant  de  fois  qu’il  découvrira 
de  Bâtimens;  la  première  fois  étant 
comptée  pour  une. 


Un  feu  à  la 
vergue  d’arti-r 
mon. 

O  u 

Un  feu  à  la 
vergue  de  mifai» 


Le  Général. 
Un  feu  au  bâ¬ 
ton  d’Enfeigne. 


SIGNAUX 
DES  VAISSEAUX  PARTICULIERS 
AU  GÉNÉRAL. 


SIGNAUX  A 

ARTICLE 


L  A  VOILE. 

PREMIER. 


Des  feux  fur 
le  couronne- 


Un  Vaiffeau  U  N  Vaiffeau  qui  aura  pris  chapelle,  mentjUnfeuau 
prenant  chapel-  jg  marquera  en  mettant  plufieurs  feux  fur  bâton  d'Enfei- 
fon  couronnement,  un  feu  au  bâton  d’en-  fur 

feigne ,  un  feu  fur  le  beaupré ,  des  coups  Des  coups  de 
de  fufils  &  des  amorces. 

Des  amorces. 

I  I. 


Découvertes 
de  voiles. 


Vaiffeau  fe 
ralliant. 


Un  Vaiffeau  qui  découvrira  des  voi¬ 
les,  le  désignera  au  Général  en  mettant 
un  feu  au  bout  de  la  vergue  d’artimon , 
s’il  eft  de  fon  avant ,  ou  un  feu  au  bout 
de  la  vergue  de  mifaine ,  s’il  eft  de  fon 
arriéré  ;  quand  le  Général  aura  répondu 
par  l’article  IV ,  qu’il  eft  attentif  à  fon  li¬ 
gnai,  le  Vaiffeau  amènera  fon  feu  autant 
de  fois  qu’il  aura  découvert  de  voiles,  la 
première  fois  étant  comptée  pour  une, 

I  I  I. 

Un  Vaiffeau  féparé  de  l’Efcadre 
pour  quelle  caufe  que  ce  foit ,  &  qui  s  y 
ralliera ,  mettra  un  feu  à  pouppe,  unfeu 


Un  feu  à  la 
vergue  d’arti¬ 
mon. 

O  v 

Un  feu  à  la 
vergue  de  mifai- 


Un  feu  à  poup¬ 
pe. 

Un  feu  fur  le 
beaupré. 


Signaux  des  Vaisseaux  particuliers  au  général.  25 

fur  le  beaupré ,  &  tirera  des  fufées  de  dif-  d;|^f  d?f! 
tance  en  diftance,jufqu  à  cequeleGéné-  tance, 
r  al  lui  ait  répondu  par  le  lignai  defart.1V. 

I  V. 

Vaifleau  com-  Un  Vaifleau  en  combattant,  por- 

ittant.  r  c  •  jt-  j  r  baion  d  eniei- 

tera  pour  le  faire  diitinguer  ^  deux  feux  gne. 
à  fon  bâton  d’enfeigne. 


V. 


Marquer  qu’¬ 
un  Bâtiment  eft 
rendu. 


Un  Vaifleau  combattant  un  B  au-  ,  Tr0,s  ff,ux.a 

n  la  vergued  ani¬ 

ment  ,  marquera  au  General  qu  il  eu  ren-  mon. 

du  ,  par  trois  feux  au  bout  de  la  vergue  Un  coup  de 

d’artimon,  &  un  coup  de  canon. 


V  ï. 

Demander  à  Un  VaifTeau  qui  voudra  parler  au  Deux  fei!x 
parierau  Gene-  Général,  le  lui  témoignera  par  deux  feux  mitaine?  a°S  8 
aux  haubans  de  mifaine,  &  un  feu  fur  le  Un  feu  fur  la 
beaupré.  Si  le  Général  y  confent ,  il  le  beauPre* 
marquera  par  le  lignai  I  des  fignaux  de 
nuit  à  la  voile  &  à  l’ancre. 

V  I  I. 


Signal  d’in-  U  N  Vaifleau  incommodé  en  fera  le  Deux 

commodité.  fignaj  par  deux  feux  aux  haubans  les  p]us  lss 

en  vu  e,& des  fufées  tiréesprécipitemment,  Des  fufées  û- 
jufqu’à  ce  que  le  Général  lui  ait  marqué  ^nPrécipuem~ 
par  le  fignal  de  l’article  IV  qu’il  a  apperçu 
fon  fignal. 

Démltement  g  j  c»eft  un  démâtement  de  vergue  Un  coup  de 
mât  de  hune.  ou  de  mat  de  hune,  il  tirera  alors  un 
coup  de  canon. 


D 


S’il  eft  prefté. 


Befoin  de  re¬ 
lâcher-. 


î6  Signaux  des  Vaisseaux  particuliers  au  Général; 
Démâtement  $  I  c’eft  un  démâtement  de  mat  ma- 

tu  rakmailut!’  )eur  00  de  baffe  VefSue  »  11  tkera  tr01S 


Trois  coups 
de  canon. 


coups  de  canon. 

S’ i  l  eft  preffé- d’avoir  des  fecours , 
il  mettra  des  feux  à  tous  fes  haubans ,  ti- 
tirera  des  fufées ,  &  des  coups  de  ca¬ 
non  coup  fur  coup. 

Les'  Vaiffeaux  les  plus  à  portée 
chercheront  à  lui  donner  fur  le  champ 
des  fecours,  fans  attendre  les  fignaux  du 
Général. 

S’ i  l  a  befoin  de  relâcher ,  il  le  té¬ 
moignera  en  tirant  cinq  coups  de  canon. 


Des  feux  par 
tout. 

Des  fufées. 

Des  coups  de 
canon  coup  fur 
coup. 


Cinq  coups  de 


Six  coups  de 
canon. 


Demander  un  S’  I  L  a  befoin  d’un  VaifTeau  pour  le 
y  aidé  au  pour  le  fuivre  h  le  marquera  en  tirant  fix  coups 

fuivre.  i 

de  canon. 

VIII. 

U  N  Vaifleau  incommodé  ayant  ré¬ 
paré  fon  incommodité,  le  témoignera  en  XThune.  e  ma' 
mettant  un  feu  fur  chaque  tête  de  mât 
de  hune. 

I  X. 


Incommodité 

réparée. 


Un  feu  a  cha- 


U  N  Vaiffeau  qui  découvrira  la  ter¬ 
re  ,  le  témoignera  en  mettant  deux  feux 


Découverte 
de  terre. 

à  fon  bâton  d’enfeigne,  s’il  eft  de  l’avant 
du  Général ,  ou  deux  feux  aux  haubans 
du  petit  mât  de  hune  ,  s’il  eft  de  fon  ar¬ 
riéré. 

Marquer  qu’-  Quand  le  Général  aura  répon- 
elierefteauvenc  fa  par  ^article  IV ,  il  tirera  un  coup  de 
eiSefouTie  canonpour  marquer  que  la  terre refte au 


Deux  feux  au 
bâton  d’enfei- 
gne. 

Ou 

Deux  feux  aux 
haubans  du  petit 
mât  d’hune. 


Un  coup  de 
canon. 

Deux  fufées. 
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▼ent.  vent ,  ou  deux  fufées ,  pour  marquer 

quelle  lui  relie  fous  le  vent. 


Découverte 
de  fond. 


Marquer  le 
bra&age. 


X. 

U  N  Vaiffea'u  qui  aura  trouvé  le  fond, 
mettra  trois  feux  à  fes  grands  haubans  : 
quand  le  Général  aura  répondu  par  l’ar¬ 
ticle  IV  ,  il  mettra  ,  s’il  eft  de  fon 
avant ,  un  feu  au  bout  de  la  vergue 
d’artimon,  &r  s’il  eft  de  fon  arriéré,  un 
feu  au  bout  de  la  vergue  de  mifaine , 
qu’il  amènera  autant  de  fois  qu’il  aura 
trouvé  de  dixaines  de  bralfes  :  s  il  y  a  des 
unités  à  fignaler,  il  tirera  un  coup  de  ca¬ 
non  ,  pour  exprimer  depuis  le  nombre 
trois  jufqu’à  celui  de  fept  compris ,  le 
nombre  huit  fera  fignalé  comme  une 
dixaine  ;  ainfi  le  nombre  deux  fera  né¬ 
gligé  en  plus  ou  en  moins  :  en  faifant  ce 
lignai ,  il  éteindra  fes  feux  de  haubans. 

X  I. 


Trois  feux  au* 
haubans. 

Un  feu  à  la 


vergue 


d’arti¬ 


mon,  ou  de  mi¬ 
faine  ,  amené  au¬ 
tant  de  fois  qu’il 
y  aura  de  dixai¬ 
ne  de  brades. 


Un  coup  de 
canon  pour  ex¬ 
primer  les  unités 
depuis  3  jufqu’à 
7  incluûvement. 


Découverte  U  N  Vaiffeau  découvrant  des  dan-  de2non>°m<£ 
de  dangers.  gers ,  en  fera  le  lignai  par  quatre  coups  me  figeage  ce- 
de  canon  ,  qui  eft' le  même  lignai  que  le  lui  du  Général 
Général  feroit  en  même  cas ,  enfuite  il  arac  ’  ‘,0• 
fera  les  fignaux  d’amures  qu’il  convient 
de  prendre ,  &  tels  que  le  Général  les 
feroit  ;  il  allumera  un  feu  à  pouppe  en 
faifant  ce  fignal. 

X  I  V. 


Signal  d’an- 
nullement. 


Un  Vaififeau  voulant  annuller  un  fi-  Quatre  feur; 
gnai,  mettra  quatre  feux,  dans  les  endroits  y“aue  C0Uf  5 

D  Dij 


%t  Signaux  des  vaisseaux  particuliers  au  Général . 


les  plus  en  vue  ,  &  tirera  quatre  coups  de£ean^me 


de  canon,  qui  eft  le  même  lignai  que  ce-  gnal  que  celui 
lui  du  Général,  Article  XLIF  des  fi-  du  Général,  am- 
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